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ndreas Matner est  un the�rapeute
berlinois, charge�  de cours et natu-

ropathe spe�cialise�  en  home�opathie  et
me�decine  anthroposophique.  Son  ou-
vrage Das Denken der Homöopathie [Le

penser de l'Homéopathie] (Essen 2022)
a  attire�  mon  attention  sur  lui.  Alors
qu'il  y  de�crit  de  manie%re  tre%s  spe�ci-
fique et approfondie l'histoire du pen-
ser  home�opathique  classique  de  Sa-
muel Hahnemann, ainsi que ses modi-
fications et extensions successives et le
compare a%  l'approche salutoge�ne� tique
de  l'anthroposophie,  il  se  confronte
aussi dans  ce recueil, a%  ce qu'il consi-
de%re,  selon  lui,  comme  « les  e�ve�ne-
ments de monstruosite� s mentales, so-
ciales,  politiques et me�diatiques de la
crise  coronaï,que »  (p.  7).  L'accent  est
mis sur les mots d'ordre ge�ne�ralement
re�pandus ou propage�s par la crise de la
Corona :  « infection »  et  « solidarite�  ».
Le livre est divise�  en trois parties plus
une annexe.  La premie%re partie traite
de manie%re tre%s critique et en e� largis-
sant  la  re� flexion de  la  notion d'infec-
tion a%  la lumie%re d'une « virologie des
sciences  spirituelles »  (p.  5).  Dans  la
deuxie%me partie, la notion de solidarite�
est  replace�e  dans  des  contextes

A e� thiques,  sociaux,  historiques  et
contemporains. Dans la troisie%me par-
tie, Andreas Matner re�pond a%  de nom-
breuses questions de lecteurs au sujet
de ses articles dans diverses revues ou
d'auditeurs  dans  ses  confe�rences  et
aux  auditeurs  de  ses  confe�rences  qui
lui  ont  e� te�  adresse�es  entre  2020  et
2023.  Les  exemple  proches  de  la  vie
quotidienne  acquie%rent  ainsi  une  di-
mension supple�mentaire, lie�e a%  la vita-
lite�  au  quotidien.  Dans  l'annexe,  il  se
livre a%  une critique constructive avec le
Dr.  Thomas  Hardtmuth,  le  spe�cialiste
des  virus  —  qui  n'est  pas  seulement
connu  dans  les  cercles  anthroposo-
phiques  —  et  comple% te  ainsi  ses  re� -
flexions  dans  un  ensemble  que  je
trouve pluto8 t re�ussi. 

Toutes les contributions ne traitent
pas  seulement  des  dysfonctionne-
ments  e�vidents  de  ces  trois  anne�es,
mais elles cherchent avant tout des so-
lutions.  L'auteur  s'appuie  sur  une
grande  expe�rience  et  de  vastes
connaissances  en  ce  qui  concerne  sa
discipline  the�rapeutique,  l'home�opa-
thie,  la  me�decine  anthroposophique
ainsi que l'alimentation the�rapeutique.
Il insiste pour de�passer le concept d'in-
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fection  issu  de  la  me�decine  scienti-
fique, dogmatique et « naturaliste sur-
forme�e (p.  39) et  sa perspective « re� -
ductionniste particulariste » (p. 14) —
le particulier (le cellulaire ou le viral)
de� termine  le  tout  (l'organisme  ou
l'e�volution infectieuse de la maladie). 

Dans  aucune  de  ses  contributions,
l'auteur  ne  laisse  planer  le  moindre
doute non plus :  me8me si ce principe
ne s'applique pas a%  l'organisme naturel
et  dans  le  cas  d'une  maladie  infec-
tieuse  (le  virus  n'attaque  pas  l'orga-
nisme, il l'infecte), mais il est saisi par
lui),  davantage que pour l'organisme,
cela  compte  encore  plus  pour  l'orga-
nisme social, dans lequel le processus
de  conscience  est  le  seul  fondement
pour une solidarite� , qui ne peut jamais
e8 tre  calcule�e  d’avance.  Regarder  les
deux ensemble serait l'art d'appre�hen-
der le penser de Matner dans son en-
semble.  Cette  relation  est  explicite-
ment  aborde�e  dans  l'article  « La soli-

darité  sous  le  signe  de  la  logique  de

Caïphe » (p.145 et suiv.).  Ici,  tout vise
le  renversement  de  poids  de  la  fa-
meuse  phrase  aristote� licienne  :  « Le

tout est plus que la somme des parties ».
(p.152). A?  ce sujet, Matner remarque :
« L'individu est plus que l'élément d'une

somme statistique ». (S.153).

Et  pourtant,  cette  contribution  exi-
geante, qui traite entre autres du fatal
concept de solidarite�  d'Alena Buyx (So-

lidaritätsressourcen —  cf.  pp.137  et
145) et de la notion naturaliste de de-
voir de Richard David Precht (impéra-

tif  épidémiologique —  p.149),  est  au
cœur  de  ce  livre,  mais,  c’est  a%  juste
titre, le texte le plus difficile, le traite�  :
Le virus et son je (p.47 et suiv.). Car, se-
lon Matner, ce n'est que lorsque le pro-
cessus infectieux s'ave%re e8 tre une par-

tie toujours ne�cessaire de l'oscillation
supe�rieure entre  potentiel de de�velop-
pement  inconscient  —  spirituel-cos-
mique  — et potentiel d'e�volution ter-
restre de l'e8 tre humain, que la peur, en
tant que force motrice de la pande�mie,
peut succomber ; que ce soit la peur du
virus tueur agressif ou celle du re�sultat
positif  du  test.  Ce  n'est  pas  moi  qui
m'infecte avec le virus, mais c'est moi
qui  m'approprie  le  virus  :  Je  ne  peux

m'infecter que moi-même (p. 90), c'est
pourquoi  c’est  la  confe�rence  impres-
sionnante,  qui  n'a  pas encore e� te�  pu-
blie�e dans son inte�gralite� ,  que Matner
a tenue a%  plusieurs reprises, dans des
circonstances  tre%s  difficiles,  pendant
l’hiver 2021/22.

Me8me si je n'ai pas pu suivre facile-
ment toutes les relations, de nombreux
re�sultats sont d'une grande aide pour
la compre�hension de base de la nature
de  l'infection  jusque  dans  l'organisa-
tion pratique du quotidien. La connais-
sance de l'interaction entre le me� tabo-
lisme et les muqueuses, l'immense im-
portance de la fie%vre pour le de�velop-
pement physique et psychique, surtout
chez l'enfant, et la sous-estimation des
me�dicaments suppressifs pour l'e�volu-
tion  de  l'infection,  jusqu'au  « covid-
long ».  La dynamique me� tabolique fa-
tale des aliments et  des boissons des
tropiques, qui provoquent des besoins
infectieux de�cisifs, sont e�galement des
bases  compre�hensibles  par  tous  pour
agir  de manie%re  responsable avant  et
pendant une infection. 

Tout  cela  devrait  avoir  e� te�  inte�gre�
depuis longtemps dans la me�decine, et
en premier lieu dans la me�decine an-
throposophique.  Il  est  douloureux  de
constater qu'au cours des anne�es de la
crise de Corona,  rien de tout  cela n'a
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apparemment e� te�  pris en compte par
les  me�decins  anthroposophes  domi-
nants, et encore moins ne s'est traduit
dans un discours. Ainsi, la re�ponse du
Dr  Hardtmuth  au  compte  rendu  de� -
taille�  de  Matner  sur  son  livre  Mikro-

biom  und  Mensch (Berlin  2021)  est
maigre,  insatisfaisante  et  de�cevante,
car elle passe a%  co8 te�  de presque toutes
les proble�matiques souleve�es.

Si  l'on  e� tudie  les  e�preuves  de  pre-
mie%re  publication  des  articles,  on  est
frappe�  par le fait qu'elles ont toutes e� te�
publie�es en Suisse :  Aucun article n'a
e� te�  publie�  en Allemagne, tous dans des
revues  anthroposophiques  de  Suisse,
la  plupart  dans ce qui  semble e8 tre  la
plus courageue, a%  savoir  Ein Nachrich-

tenblatt  [bulletin  d’information].  Les
magazines  anthroposophiques  alle-
mands  ont-ils  ce�de�  a%  la  pression  des
fonctionnaires en cette pe�riode haute-
ment  ide�ologise�e,  afin  de ne pas  e8 tre
range�s  dans  le  coin  droit  des  the�ori-
ciens du complot ?  Pourtant,  tous les
articles ont e� te�  re�dige�s sans reprendre
de manie%re irre� fle�chie les the�ories du
complot, mais bien pluto8 t en les analy-
sant de manie%re critique. On peut e8 tre
tre%s  reconnaissant  a%  l'Edition  Imma-

nente d'avoir  rendu  les  contributions
de  Matner  accessibles  a%  des  lecteurs
sans pre� juge� s ide�ologiques.

Ce  livre  paraï8t  au  bon  moment.  Il
s'agit probablement de la recherche la
plus  exigeante  a%  mener  dans  ce  do-
maine  :  une  recherche  de  pointe  en
sciences  spirituelles  qui  ne se  de�con-
necte  pas  du  monde,  mais  qui  porte
toujours un regard aigu sur les e�ve�ne-
ments  mondiaux  actuels.  Matner  de� -
masque la pande�mie comme e� tant vir-
tuelle, sans pointer du doigt le complot
et  les  conspirateurs,  uniquement  en

e�claircissant  la  situation  des  faits,  et
montre ce qu'est devenue la me�decine
influence�e par les sciences naturelles :
un  bio-nume�risme  naturaliste  auquel
est  soustrait  toute  re�alite� .  En  de�pas-
sant le re�ductionnisme cellulaire et ce-
lui de la pathologie infectieuse, Matner
ne  cre�e  pas  seulement  les  conditions
d'une coexistence sans peur,  dans les
transitions saisonnie%res et les pe�riodes
de  crise  sanitaire,  mais  il  de�masque
e�galement  toute  ne�cessite�  pre� tendue
de  s'infliger  une  « injection  nume� -
rique » (p. 263) aux conse�quences im-
pre�visibles. De me8me, cet ouvrage peut
e8 tre  lu  comme  une  contribution  a%
l'analyse  ne�cessaire  de  cette  pe�riode
tragique. Je le recommande donc sans
re�serve.

Hendrik Flöting

Die Drei 6/2023.
(Traduction Daniel kmiecik)
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